
POMPIDOU ET PEYREFITTE SONT VENUS A CLERMONT
____________________________________________

* La difficult� de la rentr�e � Clermont a �t� le centre des 
discussions lors de la visite de M. Pompidou (Le Monde,14.lO.67)

* Toute la crue des bacheliers d�borde sur les facult�s et est pr�s de 
les noyer (Peyrefitte) (Combat le 20.10.67)

Ce n’est pas le r�sultat d’une incapacit�, mais d'une volont� 
d�lib�r�e de la part du gouvernement qui compte ainsi faire  
accepter plus facilement sa r�forme

NOUS REFUSONS : 
- Un budget insuffisant qui rendra les conditions de la 

rentr�e 68 encore plus scandaleuses, ce qui se concr�-
tise par : - des locaux exigus,

- un encadrement dont la faiblesse est incom-
patible avec une v�ritable p�dagogie active,

- une atteinte au niveau de vie des �tudiants
(baisse du nombre et du taux des bourses, ordonnances 
sur la s�curit� sociale) 

- des structures universitaires - datant pour l’ensemble de 
la soci�t� du moyen �ge

- ne permettant pas une liaison 
pourtant n�cessaire entre la
recherche et l’enseignement.

- Les solutions des doyens Zamanski et Vedel organisant
l'�limination syst�matique des �tudiants de l’Universit�.



LES CORPORATISTES DE LA F.E.C. SE MOQUENT DES ETUDIANTS :

_ Ils masquent les v�ritables probl�mes, car ils s’enfer-
ment volontairement, dans la logique de Peyrefitte et Fouchet 

_ Ils montrent ainsi une fois du plus ce qu'ils sont 
r�ellement : des agents du pouvoir gaulliste charg�s de canaliser et 
finalement d'�touffer la volont� de lutte des �tudiant et de leur 
faire accepter les propositions du colloque de Caen.

IL FAUT EN FINIR AVEC LES MANIFESTATIONS ET GREVES DE LA FAIM
FOLKLORIQUES ET AUTRES ESCROQUERIES.
LES ETUDIANTS CLERMONTOIS NE FERONT RECULER LE POUVOIR  QU'EN
MONTRANT LEUR FORCE

Les r�formes actuellement propos�es (oolloque de Gaen, Zaman-
ski et Vedel) ne sont que des am�nagements de l'Universit� 
dans l'optique du n�ocapitalisme.

NOUS EXIGEONS

- Dans l'imm�diat : - un collectif budg�taire et une loi program-
me sur l'enseignement qui permettraient 
de rem�dier � la crise actuelle.

- une allocation d’�tudes sur crit�res univer-
sitaires � tous les �tudiants, seule solution qui permettre un 
travail � plein temps et la reconnaissance d'un statut d'adulte 

- que le gouvernement reconnaisse la fonction prioritaire de
l'universit� ; la formation professionnelle, ce qui implique � la foi 
un refus du contenu de l'enseignement et des m�thodes actuelles 
et le refus d'une selection arbitraire fond�e sur le syst�me des examens.

TOUS A LA MANIFESTATION ORGANISEE PAR l’A.G.E.C. (U.N.E.F.)
LE MERCREDI 15 NOVEMBRE

“”””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””””

M.............. demeurant � ..........................................

- d�sire adh�rer aux E.S.U.
- d�sire entrer en contact avec la section

Bulletin � retourner au : local du P.S.U.,16, place d’Espagne.


